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SESSION SPÉCIALE DE FORMATION  
 
Les prêtres (curés, modérateurs, collaborateurs et administrateurs), les diacres 
permanents, les agentes et agents de pastorale mandatés, les équipes locales 
d’animation pastorale (ÉLAP), les membres du Conseil diocésain de pastorale (CDP), le 
personnel des Services diocésains et tous les autres collaborateurs et collaboratrices ont 
été conviés à une session spéciale de formation qui se tiendra au sous-sol de l’église de 
Sainte-Agnès le mercredi 5 avril prochain. Préparée par le Comité exécutif en 
collaboration avec l’Institut, cette session se déroulera sous le thème : Comment bâtir une 
équipe de leaders? (PRP-168-17). Elle sera animée par M. Jean-Philippe Auger, un prêtre 
du diocèse de Québec affecté au Service de la formation continue.  
 
En 2016, M. Auger a publié chez Novalis : Comment Jésus a coaché douze personnes 
ordinaires pour en faire des leaders extraordinaires? Dans les premières pages de cet 
ouvrage, l’auteur précisait  qu’il était «destiné à tous ceux et celles qui veulent former 
des disciples et des leaders et qui ont conscience que la formation de type conventionnel 
est insuffisante pour leur permettre de remplir adéquatement leur tâche» (p.10). Au 
printemps 2017, il publiera chez Novalis un ouvrage portant sur le renouveau paroissial 
et intitulé : Tous disciples-missionnaires! 
 
Par ailleurs, voici en quels termes le coordonnateur à la pastorale d’ensemble, M. Guy 
Lagacé, présente cette session spéciale de formation : «Notre mission à être des 
«disciples-missionnaires» ne peut se vivre sans exercer un leadership efficace et 
motivant. Nous avons donc fait appel à M. Jean-Philippe Auger, une compétence à cet 
égard. Il va nous aider à cheminer dans cette prise de conscience que nous sommes 
toutes et tous appelés à exercer un leadership de transformation dans nos milieux». 
Bonne session à tous et à toutes.  
 
 
UN CHOIX DE SESSION À LA CARTE 
 
Vous n’avez pas pu vous inscrire à toutes les rencontres du cours de bioéthique (FTP-
475) dispensé cet hiver par Mgr Bertrand BLANCHET, mais vous seriez intéressés par la 
dernière, celle du samedi 29 avril sur les thèmes 7 / Dons d’organes : enjeux propres aux 
donneurs, vivants ou défunts; cas particuliers et 8 / Grossesse pour autrui : maternité de 
substitution ou mères porteuses. Sachez que c’est possible, mais en s’inscrivant à l’avance 
parce qu’il nous faut prévoir… Les frais sont de 20 $ et on pourra s’acquitter sur place. 
Pour réserver, on s’adresse à l’Institut par courriel (ipar@globetrotter.net) ou par 
téléphone : 418-721-0166, et si possible avant le 26 avril. Merci et à bientôt! 
 
 
UNE AUTRE BELLE SOIRÉE MUSICALE 
 
C’est au Grand Séminaire (salle A-100) à 19h le mercredi 26 avril et c’est gratuit.   
 
Vous pourrez y entendre les élèves de la classe de flûte de M. Richard LAPOINTE et 
d’alto de Mme Lyne GIASSON. Cette pause musicale vous est offerte par l’Institut et par 
la Fondation Beaulieu-Langis de Rimouski.  



13e LETTRE DE THÉO À LAURENCE 
 
Ma chère Laurence, 
 
Personne n’en parle, mais tu sais : il y aura bientôt 50 ans la cathédrale de Rimouski 
rendait l’âme, vidée de son contenu. C’était en 1967, l’année de l’Expo… Rien ni 
personne, pas même le Comité d’art sacré, n’avait pu conjurer le mauvais sort. Et en un 
temps record tout était tombé sous le pic des démolisseurs : les jubés, la chaire, la nef, le 
chœur, le baptistère, le baldaquin et tout le reste… Les moins de cinquante ans ne 
peuvent pas se souvenir de ce qu’était cette cathédrale avant le sinistre. Le IIe Concile 
du Vatican venait d’avoir lieu (1962-1965), et la lecture que plus d’un en avaient faite, 
c’était qu’il fallait repartir à neuf, et quasi tout reconstruire.  
 
J’avais 26 ans à l’époque et je me souviens avoir vu un jour, après qu’on eut tout démoli, 
un bulldozer dans la nef en train de remuer les gravats. (En passant, je viens de 
consulter le Petit Larousse 2017 au mot «bulldozer». Et je dois avouer que dans ce 
contexte je peux retenir ici les deux appellations : 1/ «Engin de terrassement sur 
tracteur à chenilles, très puissant», et 2/ «Personne déterminée que rien n’arrête».  
 
Dans les décombres de 1967, l’ancienne «cathèdre» s’est retrouvée avec tout le reste au 
dépotoir, et personne n’est venu la récupérer… Ce n’est qu’en l’an 2000, au terme d’une 
Année Sainte, que la cathédrale retrouvera sa cathèdre. Le curé de l’époque, M. Laval 
Gauvin, l’a alors placée bien en évidence du côté est du chœur. Et pour que soit bien 
identifié ce lieu de présidence, il a fait placer juste au-dessus, la statue de Saint-
Germain, une œuvre du sculpteur Jacques Bourgault de Saint-Jean-Port-Joli; elle faisait, 
disait-il, corps avec la cathèdre. Depuis 1967, on ne retrouvait plus dans la cathédrale de 
croix avec «corpus».  Au tournant de l’an 2000, on a donc fait de nouveau appel au 
sculpteur Jacques Bourgault. C’est à lui qu’on doit le Christ en croix qui, du côté ouest, 
sur une des colonnes, faisait face à la cathèdre. Si je me souviens bien, cette croix avait 
été désignée à ce moment-là : «croix de l’Année Sainte». Enfin, l’évêque, qui ne peut 
présider à toutes les célébrations qui se déroulent dans sa cathédrale, doit 
nécessairement faire appel à un autre prêtre, le curé ou un vicaire. Un second lieu de 
présidence doit donc être prévu; on le retrouvait en lieu et place d’un ambon de granit 
noir qui se trouvait là, du côté ouest. Cet ambon avait été alors relocalisé près du 
baptistère; une Bible y était déposée en permanence.   
 
Tu ne me croiras pas, ma chère Laurence, mais en classant de vieux papiers l’autre jour, 
j’ai retrouvé le Feuillet paroissial d’un de ces derniers dimanches de l’an 2000. On avait 
eu la précaution d’écrire ceci : Prenez note que les coûts de ce réaménagement du chœur ont 
été assumés par la Corporation archiépiscopale; ils ne viendront donc pas grever le résultat de la 
campagne de financement qui est en cours. ■  

Théophile 
 
CAPSULE 
 
Quand l’homme cesse de croire en Dieu, ce n’est pas pour ne  croire en rien, c’est pour croire à 
n’importe quoi (Gilbert Keith Chesterton, 1874-1936).  
 
AUSSI À NOTRE AGENDA 
 
01 avril Microprogramme PEC : Année2/Atelier 3 à St-Fr-d’Assise (C. LACROIX) 
01 avril Microprogramme PEC : Année2/Atelier 1 à St-Ulric (R. LEVESQUE) 
08 avril Microprogramme PEC: Année 1/Atelier 4 à 3-Pistoles (Sr G. CÔTÉ) 
29 avril   FRP-475 : Cours 4 de 4 (Mgr Bertrand BLANCHET) 
29 avril Microprogramme PEC: Année 1/Atelier 2 à 3-Pistoles (C. LACROIX) 
29 avril Microprogramme PEC : Année2/Atelier 1 à Rimouski (R. LEVESQUE)  
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